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Un parti de « goûteurs d’étoiles »  et de « guetteurs d’horizon »

Question  candidature-s,  il  n’est  pas  toujours  facile  de  parler  nominativement, 
surtout quand notre candidat numéro 1, de la campagne référendaire à l’adoption 
de  la  Charte  anti-libérale,  c’est  l’intellectuel  collectif.  Savoir  être  tour  à  tour 
capteurs  et  émetteurs  d’idées  entre  résistance  et  alternative,  affranchis  des 
frontières partisanes, c’est précisément cette démarche unitaire qui a rassemblé à 
gauche en redonnant espoir, en faisant se déplacer le 29 mai des gens qui ne 
votaient plus, des gens qui ont voulu marqué officiellement leur refus du dogme de 
la  mondialisation  néo-libérale,  du  tout-marché,  promoteur  par  excellence  des 
inégalités et des souffrances sociales.

Aujourd’hui, nous avançons légitimement une proposition de qualité mais il s’agit 
bien d’une proposition que nous versons au débat des collectifs ; c’est pourquoi si 
le bulletin de vote reprend bien le terme « propose », l’ajout du paragraphe lignes 
426-4281 n’est pas recevable en l’état et crée une inutile confusion. Car l’enjeu, 
dans  la  lignée  de  ce  non  « constituant »  d’un  nouvel  agir  politique  et   de  la 
mobilisation  victorieuse  contre  le  CPE,  c’est  de  fédérer  toutes  les  sensibilités 
présentes dans ce rassemblement et en ce sens de faire le meilleur score possible 
pour peser sur les choix politiques à venir. Engagés non pas avec les collectifs mais 
au sein des collectifs, il ne faut avoir ni les yeux ni les oreilles qui dorment si on 
sent que notre proposition n’aboutira pas sur une désignation. Et le cas échéant, il 
nous reviendra à nous, communistes, de distinguer entre l’équateur du cœur, de 
l’affect et celui de la raison.

Par ailleurs, nous exigeons du sérieux des autres vis-à-vis de nous mais nous nous 
devons aussi  de respecter nos partenaires.  C’est  pourquoi  je suis quelque peu 
irritée  quand j’entends  des  camarades  tourner  en  dérision  des  acteurs  à  part 
entière du rassemblement. Et en l’occurrence puisque c’est ce qui est reproché, 
distribuer des feuilles de coca, géopolitiquement parlant, c’est aussi un signe de 
solidarité fort avec les cocaleros boliviens  qui luttent pour la préservation d’une 
plante alimentaire, curative, médicinale millénaire, déclarée patrimoine immatériel 
de l’humanité par l’UNESCO et que les Etats-Unis tentent d’éradiquer. Et justement 
la légalisation de la production de coca, au même titre que la nationalisation des 
hydrocarbures, fait que le Président Evo Morales est aujourd’hui menacé d’un coup 
d’état. 

Pour conclure, je suis confiante car je le dis souvent de manière poétique  dans ma 
fédé,  si  j’ai  adhéré  au  Parti,  c’est  parce  que  c’est  un  extraordinaire  parti  de 
« goûteurs d’étoiles »,  ces étoiles que sont l’émancipation, la justice sociale ou 
encore la paix, mais aussi de « guetteurs d’horizons ». Ne décevons pas, allons 
jusqu’au bout du rassemblement, il y a une attente populaire très forte. 

1. « La participation active des communistes lors du vote des 10 et 11 novembre marquera 
leur unité et sera déterminante pour la mobilisation de leur parti avec Marie George Buffet, 
candidate du rassemblement anti-libéral de gauche »


